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LES NOUVELLES FORMES ÉMERGENTES DE CRIMES: 

LES  MENACES DONT LE MONDE DOIT TENIR COMPTE

L’évolution rapide de la technologie, la mondialisation 
grandissante, et le développement exponentiel des 
marchés mondiaux ont favorisé l’expansion des activi-
tés criminelles, souvent difficiles à déceler et utilisant 
de nouvelles formes d’anonymat. La prévention et la 
lutte contre ces nouveaux crimes émergents repré-
sentent un véritable défi.
Le crime évolue et s’adapte continuellement. Alors 

que le crime organisé, le trafic illicite de drogues et le 
terrorisme ont constitué les problèmes majeurs de 
ces deux dernières décennies, de nouvelles formes 
d’activités criminelles surgissent actuellement au 
premier plan comme la cybercriminalité, l’exploitation 
sexuelle des enfants, les crimes contre l’environne-
ment et les trafics de propriétés culturelles aux côtés 
de la piraterie, une ancienne forme de crime qui refait 
surface.
Le niveau et l’intensité des crimes n’affectent pas 

forcement les pays de la même façon. Ce qu’ils ont en 
commun, par contre, c’est qu’au moment où ils seront 
reconnus comme étant des menaces transnationales 
leur propagation sera probablement trop avancée 
pour être endiguée.
Les facteurs d’émergence de ces crimes incluent la 

mondialisation, la proximité de la pauvreté, les conflits 
et le manque de régulation dans l’état de droit dans 
les marchés importants, ainsi que l’apparition rapide 
de nouvelles formes de technologie moderne et de 
connectivité mondiale.
Désormais, les problèmes locaux peuvent facile-

ment devenir des problèmes mondiaux. La libre circu-
lation de personnes, de biens et de flux monétaires à 
travers le monde s’est développée plus vite par rap-
port à la capacité des États à retracer et à réguler ces 
mouvements. Les criminels ont exploité la fragmen-
tation des régimes régulateurs et la réduction des 

barrières au commerce. Dans certaines régions, la 
forte demande en médicaments basiques, associée à 
la difficulté des systèmes de santé et des mécanismes 
de contrôle nationaux, favorise le marché transnatio-
nal de médicaments frauduleux.
La proximité des voies de transport maritimes à 

forte valeur dans des zones de conflit à faible gouver-
nance a été un facteur majeur de la piraterie moderne 
dans la corne de l’Afrique. Les larges flux financiers 
illicites favorisent d’autres types de crimes organisés 
et contribuent à la déstabilisation, avec des fonds dé-
tournés au profit des groupes impliqués dans les 
conflits armés internes. Les efforts ont été fructueux 
pour l’endiguement du modèle de piraterie dans cette 
région, néanmoins, une augmentation récente des at-
taques de pirates dans le golfe de Guinée en Afrique 
de l’Ouest a été observée.

Moderne contre traditionnel
Presque un milliard de personnes utilisent l’Internet; il 
permet la connexion entre des individus à travers une 
vaste zone géographique et apporte de nombreux 
avantages socioéconomiques. Cependant, cette portée 
globale est également exploitée pour des activités 
criminelles.
De nouvelles tendances criminelles sont apparues, 

avec la cybercriminalité. Des crimes, impossibles dans 
d’autres circonstances: l’anonymat qu’offre Internet et 
la possibilité d’adopter des identités flexibles encou-
ragent le comportement criminel.
Les criminels peuvent avoir accès à un nombre im-

portant de cibles à travers les services en ligne tels que 
les services bancaires, les achats et les réseaux so-
ciaux. La connectivité mondiale implique aussi que les 
criminels peuvent apprendre des autres criminels sans 
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qu’ils se rencontrent. Les criminels sur les “réseaux  
sociaux” peuvent fournir des formes de “sensibilisation” 
criminelle et des liens entre les groupes criminels. Une 
fausse impression d’acceptation sociale des actes cri-
minels peut être créée par les communautés virtuelles 
telles que l’exploitation sexuelle des enfants.
Les technologies d’information et de communication 

engendrent de nouvelles formes de criminalité à travers 
différentes façons. La fraude financière des consomma-
teurs est devenue transnationale avec la vulgarisation 
des paiements en ligne. L’incitation générale à la vio-
lence et au terrorisme à travers les réseaux sociaux a 
élargi la portée et l’influence des groupes radicaux et 
terroristes précédemment localisés. Les drogues et 
d’autres produits illicites peuvent être achetés en ligne 
et payés avec des monnaies virtuelles anonymes.
Les groupes criminels opèrent de manières diffé-

rentes, engageant des spécialistes pour exécuter des 
tâches qui ne correspondent pas à leurs connaissances 
et à leurs capacités. Cette tendance d’organisation plus 
transitoire et moins structurée démontrerait comment 
les crimes sérieux seront perpétrés dans le futur.
L’utilisation de la technologie moderne dans les  

activités criminelles s’étend indéniablement, mais les 
pratiques courantes telle que la corruption continuent à 
jouer un rôle important dans la manière dont ces nou-
velles formes de crimes sont exécutées, en particulier 
les trafics et les déplacements transfrontaliers. 

Inverser les rôles: utiliser la technologie 
pour renforcer la loi
Le progrès technologique peut aussi aider les enquê-
teurs. Il y a, par exemple, une mine d’informations  
publiquement disponibles sur les sites de réseaux  
sociaux et les forums de discussion, ainsi que celles 
stockées sur les appareils électroniques tels que les 
smartphones qui peuvent être saisies pendant les  
opérations d’application de la loi. Ces informations 
constituent souvent un point de départ crucial dans les 
enquêtes criminelles.

La prévention
La sensibilisation d’éventuelles victimes est une partie 
cruciale de la prévention de ces nouvelles formes 
émergentes de criminalité. C’est le cas, par exemple, 
de l’Office des Nations Unies contre la drogue et le 
crime (ONUDC), l’Organisation mondiale du tourisme 
et l’Organisation des Nations Unies pour l’éducation, la 
science et la culture (UNESCO) qui avertissent les 
voyageurs internationaux, les aident à reconnaître 
d’éventuels trafiquants de personnes, d’animaux, 
d’objets culturels, de drogue et de contrefaçons, et les 
exhortent à faire des choix responsables en tant que 
consommateurs.
Le besoin de parler de la vulnérabilité des personnes 

susceptibles d’être impliquées dans ces nouvelles 
formes de crimes est tout aussi important. En Somalie, 
par exemple, les initiatives de prévention ciblent aussi 
les jeunes pour les dissuader de s’impliquer dans la  
piraterie, avec l’aide des chefs communautaires, des 
politiciens et des chefs religieux, cela parallèlement aux 
efforts déployés pour développer d’autres moyens de 
subsistance durables.

La prochaine génération de crimes 
 émergents
Le niveau de sophistication des nouvelles formes 
émergentes de criminalité défie les États bien nantis, 
sans parler des pays en voie de développement avec 
des ressources limitées. L’harmonisation mondiale 
des législations aidera à prévenir et à combattre les 
nouvelles formes de criminalité et il y aura probable-
ment un besoin d’élaborer des moyens innovants pour 
élargir la connectivité électronique mondiale à des fins 
d’enquêtes.
La mondialisation et le progrès de la nouvelle tech-

nologie feront avancer les innovations criminelles. 
Faire face à ces défis exigera des efforts constants 
pour prévenir et réduire la corruption, afin de fournir 
des moyens de subsistance durables, et de lutter 
contre la pauvreté et l’inégalité.  


